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de cécité. Depuis cette époque, plusieurs
auteurs se sont occupés de cette question
et ont incriminé le tabac, pris à certaines
doses, comme la source de certaines af-
fections de la vue.

Le Dr Dowling qui, pendant plusieurs
années, a fait des recherches relativement
aux empoisonnements lents causés par le
tabac, les a complétées tout récemment,
en examinant un grand nombre d'indi-
vidus attachés aux principales manufac-
tures de tabac de Cincinnati. -

Le nombre total des employés dans ces
manufactures était de 3,000; 1,500 hom-
mes et 1,500 femmes. L'auteur en a choisi
150 parmi ceux qui étaient les plus vieux
et connus comme invétérés, et a soumis
leur organe visuel à un examen attentif.

Voici le résumé de ses recheches: sur
150 hommes, 90 olo usaient du tabac
sous une forme quelconque ; 20 olo en-
viron, outre la pipe et le cigare dont ils
faisaient grand usage, chiquaient. Com-
parativement, peu de ces individus bu-
vaient beaudoup, et encore ne buvaient-
ils que de la bière.

Beaucoup de ces employés avaient les
muscles flasques et précentaient plus ou
moins d'anémie, les femmes surtout. Les
hommes examinés avaient de 30 à 60 ans.

La première série d'observations ne
contenait aucune femme. Une seule était
manifestement empoisonn(e par le tabac,
ainsi que le dénotaient les affections de
la vue. Cette femme, âgée (le 40 ans, pré-
sentait un cas classique d'amblyopie.
Elle confondait le rouge et levert avec le
noir, le blanc avec le gris foncé. Elle av7ait
remarqué que, surtout dans ces dernières
années, sa vue faiblissait, mais n'avait
jamais usé de tabac sous aucune forme.

Sur les 150 hommes, 45 étaient plus ou
moins atteints d'amblyopie due au tabsc.
Quelques-uns étaient légèrement frappés,
mais, chez 30 d'entr3 eux, la maladie
était nettement accentuée. Ils confon-
daient le rouge avec le noir ou le brun,
le vert avec le bleu clair ou l'orangé. Cette
confusion des couleurs n'existait que pour
la partie centrale, car ils distinguaient
sans difficulté la périphérie. La majorité
de ces 150 hommes avaient la pupille
plus ou moins contractée, et dans un
grand nombre de cas, il n'y avait pas
d'autre signe d'empoisonnement. Cette
contracture était prononcée et persistante
chcz tous ceux qui offraient d'autres

symptômes accentués de l'infection par
le tabac.

30 de ces 45 cas se plaignaient d'un
affaiblissement graduel de la vue. Les
trois quarts de ces hommes avaient
dépassé 35 ans, et le plus âgé avait 61 ans.

Quelques-uns, outre le tabac qu'ils
mastiquaient, fumaient qusqu'à vingt
cigares parjour.

Quand l'auteur coumença ses recher-
ches, il croyait que l'inhalation constante
de la poussière et l'odeur du tabac avaient
une influence sur la production de l'am-
blyopie. C'est là une erreur, car il a pU
constater que ceux qui ne fumaient pas,
et ne mastiquaient pas le tabac, étaient
exempts des affections de la vue de
nature toxique.

Les femmes n'étaient pas toutes exemp-
tes, à en juger par l'observation. Comme
résumé de ses recherches, les faits le
plus dignes d'être notés sont ls suivants:

1. Les sujets avaient entre 30 et 60 ans,
excepté un jeune de 19 ans, qui offrait
des signes évidents d'amblyopie; mais
c'était un fumeur et un chiqueur invétéré.

2. Chez tous les sujets examinés, on
notait un affaiblisserment graduel, dans la
perception visuelle, des deux yeux.

3. La plus grande partie voyaient
mieux dans la demi-obscurité de l'atelier
qu'en plein jour.

3. On notait la confusion des couleurs,
principalement du rouge, du vert et d
blanc.

5. Le symptôme le plus fréquent est la
contraction des pupilles. Ce symptôme se
rencontrait spécialement chez tous ceun
qui, outre l'emploi du tabac en mastics-
tion, fumaient. Ce qui est dû probable-
ment à ce que, chez.ceux qui chiquenti
les vaisseaux sanguins de la bouche et
de la langue absorbent une quantité plus
grandie de nicotine.
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